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GAZETTE DU NORD
L’ABITIBI LA TUQUE ROUYN LE NOUVEL ONTARIO

19ième ANNEE, No 38. ADMINISTRATION : Ame», P. Q. VENDREDI, LE 23 SEPTEMBRE, 1938.

A VAL D’OR (Samedi),
LA SARRE (Dimanche)

Les honorables Onésime Gagnon, ministre des Mines et 
des Pêcheries, Jos. Bilodeau, ministre du Commerce et de l’In­
dustrie, Bona Dussault, ministre de l’Agriculture, et John 
Bourque, ministre de la Voirie, se rendront samedi à Val d’Or 
pour assister à la bénédiction de la mine-école. Les quatre mi­
nistres se rendront le lendemain, le 25, à La Sarre où ils pren­
dront part à la démonstration qui marquera la bénédiction 
d’un nouveau pont construit par le département des Travaux 
publics.

TRENTE NOUVELLES FAMILLES
Un groupement de trente famil­

les de colons est dans l’Abitibi. Il 
venait de Montréal, Trois-Riviè­
res et Québec, à destination de 
différents centres de colonisation 
de notre région. Deux cent onze 
personnes formaient le groupe 
dont 28 chefs de famille et sur ce 
nombre la famille de M. François 
Lambert, de Chicoutimi, groupait 
à elle seule 11 personnes.

Les nouveaux colons s’établiront 
sur des terres nouvelles aux envi­
rons d’Amos, La Sarre et Noran- 
da. Le groupe qui a quitté Mont­
réal comptait 13 familles avec 74

personnes; celui des Trois-Riviè­
res, 6 familles avec 50 membres 
et celui de Québec 16 familles 
avec 87 personnes.

Au nombre des familles qui 
sont parties de Québec se trouvent 
2 familles de Chicoutimi et 1 fa­
mille du district de Nicolet. M. 
C.-E. Couture, agent de colonisa­
tion du Canadien National, ac­
compagnait les voyageurs jusqu’à 
destination de même qu’une gar­
de-malade pour donner des soins 
aux jeunes enfants durant le 
voyage.

TERRIBLE TEMPETE -
DEGATS ET VICTIMES

Boston, 23. — Un vent d’une 
force terrible, atteignant par mo­
ments une vélocité de 100 milles à 
l’heure, a balayé la Nouvelle- 
Angleterre et l’est du Canada 
dans la nuit de mercredi, soule­
vant des raz de marée qui inondè­
rent les villes côtières et causant 
probablement des centaines de 
pertes de vie.

Le nombre des morts connues 
s’élève à plus de 200. Il y a eu 
des centaines de blessés et les dé­
gâts se chiffrent à des millions de 
dollars.

Au moins six bateaux de pêche, 
portant plus d’une vingtaine 
d’hommes sont disparus.

(Suite à la page 4)
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REMERCIEMENTS
La Famille JOSEPH-AIME TRUDEAU, d’Ottawa, désire 

remercier bien sincèrement toutes les personnes qui ont contri­
bué à repêcher le corps de Monsieur Joseph-Aimé Trudeau, 
noyé accidentellement dimanche le 21 août dernier.
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LES ASSISES CRIMINELLES A AMOS
92 jours de pluie 

durant l’été de 1938
Sur 92 jours d’été, les Qué­

bécois auront “savouré” exacte­
ment 45 jours pluvieux si l’on 
s’en rapporte aux statistiques du 
Bureau météorologique local di­
rigé par M. Maurice Royer. L’au­
tomne commence demain, 23 sep­
tembre. et un neu partout l’on a 
hâte de voir s’il laissera dans les 
esprits un meilleur souvenir que 
cette mémorable “belle saison” 
de 1938;

Voici un petit tableau que l’on 
consultera sûrement avec intérêt :

Jour* de pluie

Tu in
Juillet
Août

12
15
18

PR'écipitation

Juin
Juillet
Août

oourei
2.73
5.33

11.87

Température

Tu in
Juillet
Août

Max. Min.
00.3 46.8 
87.4 48.3 
89.0 46.7

Trésor caché
Buffalo, N. Y. — Un juge de la 

Cour fédérale a ordonné ces jours 
rerniers la confiscation de deux 
briques d’or évaluées à $1,260 qui 
étaient la propriétét d’une femme 
italienne et de son fils. Elles de­
vront être remises au gouverne­
ment. Le juge Harold Burke a 
ordonné cette confiscation parce 
que Mme Virginia Vcnturolli, et 
son fils Robert, 21 ans, n’ont pas 
déclaré que ces briques d’or 
étaient en leur possession lors 
que les douaniers américains ont 
examiné leurs bagages à leur ré­
cente arrivée aux Etats-Unis.

Stanley Sokol et Albert Daviau recommandés à la clé­
mence de la Cour. — Théodule Lachance trouvé 
coupable de viol. — Nelson Lefebvre acquitté. — 
Le plus gros procès, celui des 4 Témoins de Jého­
vah”, a été commencé, mercredi après-midi. — 
Les coupables, dans les procès entendus, rece­
vront leur sentence à la fin du terme.

Soi» la présidence de l’Hon. Juge Alfred Savard, de Québec, 
la Cour du Banc du Roi a commencé d'entendre les 52 causes por­
tées au rôle du présent terme.

• • •
STANLEY SOKOL

La première soumise aux jurés fut celle de Stanley Sokol, ac­
cusé d'avoir obtenu de l'argent sous de fausses représentations. 
L'enquête a révélé que l’accusé s'était fait verser une assex forts 
somme pour remettre à son acheteur du minerai d'une valeur au 
moins correspondante à celle perçue. Des témoins sont venus prou­
ver à la satisfaction du jury qu'en un “vil plomb" l'or promis s'é­
tait changé et que l'acheteur n'en était que pour ses déboursés.

Sokol a été trouvé coupable, mais les jurés l'ont recommandé 
à la clémence de la Cour.

• • •

J.-ALBERT DAVIAU
Dans notre riche pays minier, comme dans la plupart des cen­

tres aurifères du pays, il se trouve une foule de gens qui vivent 
pratiquement du commerce de minérai passé en contrebande. Aus­
si il y a deux ans un agent spécial vint s|offrir à la police provin­
ciale pour essayer de découvrir quels étaient les chefs de ces con­
trebandiers de l'or. A cet effet il obtint donc environ $2,000.00 com­
me amorce susceptible de tenter la cupidité de ces trafiquants, et 
d'amener leur arrestation.

Les allées et venues de cet agent, son insuccès dans son entre­
prise et son défaut de rendre compte des sommes reçues amenè­
rent une enquête qui conduisit J.-Albert Daviau, le dit agent spé­
cial devant la Cour d'Assises sous une accusation de vol.

Les jurés l'ont trouvé coupable mais en présence de certaines 
circonstances atténuantes, ils le recommandèrent à la clémence du
tribunal. .. .

• • •
THEODULE LACHANCE

Ce dernier a été trouvé coupable de viol sur la personne d’une 
enfant d’à peine 14 ans. Inutile d’ajouter qu'il n'a pas été recom­
mandé à la clémence de la Cour.

NELSON LEFEBVRE ACQUITTE 
Accusé d'avoir conduit un camion automobile en état d’ivresse, 

Nelson Lefebvre a été acquitté par les jurés après dix minutes seu­
lement de délibérations.

La Couronne a retiré les plaintes par "Nolle Prosequi” dans 
les causes suivantes: Le Roi vs Allard et Carlo Belly, (attentat à 
la pudeur); Le Roi vs Pierre Blanchard, (tentative d'extortion 
d'argent au moyen de procédures légales).

LES TEMOINS DE JEHOVAH 
Angus MacDonald et Robert Cameron, témoins de Jehovah 

(Suite h la page 5)

LES EVENEMENTS EN EUROPE - ■ - ATTENDEZ ! NE JUGEZ PAS
Londres, 23.— M. Chamberlain, 

le Premier Ministre anglais, a eu 
une entrevue avec Hitler, le dic­
tateur allemand, à Godesberg. La 
réunion a duré trois heures. Elle 
a été tenue, portes closes. Hitler 
avait, comme interprête, un alle­
mand du nom de Paul Schmidt, 
pendant que M. Chamberlain 
avait M. J. A. Kirpatrick. Les 
deux interprètes ont été les seuls 
à entendre ce que se sont dits les 
chefs des Nations Anglaise et Al­
lemande. L'entrevue sera conti­
nuée, vendredi.

Cette entrevue terminée, le 
Premier Ministre anglais qui 
cherche à assurer la paix, en Eu­
rope, fera connaître les résultats 
de ses démarches auprès du chan­
celier Hitler.

•
Londres, 23. — Lord Halifax 

a mis le public en garde contre 
les conclusions prématurées au 
sujet de la conférence de Cham­

berlain et de Hitler. Il a dit: "Je 
suis sûr, que tout le monde sou­
haite la réussite du premier mi­
nistre dans sa courageuse mission 
de paix. En attendant, j'engage 
l'opinion publique à s'abstenir de 
conclusions prématurées et à at­
tendre l'heure où je premier mi­
nistre sera en mesure de porter 
les faits à la connaissance du 
pays.

•

Horsham, Essex, Angl., 22. — 
Lord Winterton, chancelier du 
duché de Lancaster, a déclaré ici 
que rien n’autorisait à croire que 
le gouvernement britannique se 
montrerait favorable aux exigen­
ces formulées à Prague par les 
autres minorités que les Sudètes. 
Deux pays voisins de la Tchécos­
lovaquie et une grande partie de 
la presse allemande ont émis des 
prétentions qui dépassent large­
ment la question des Sudètes et, 
en vérité, n’ont rien à faire avec

elle. Que ces pays et ces journaux 
ne se fassent pas illusion. Rien 
n'autorise à croire que le gouver­
nement de Sa Majesté sera favo­
rable à leur prétentions.

•
Prague, 23. — Le président Bé- 

nès a déclaré dans un discours 
radiodiffusé pour le peuple Tché­
coslovaque, qu'il n'avait aucune 
crainte pour l’avenir de la Répu­
blique. "Ce n’est pas seulement 
dans notre pays, c'est dans l’Eu­
rope entière que des changements 
s’opèrent maintenant.

On mande de Prague que le 
général Jan Syrovy, inspecteur 
général de l’armée tchécoslovaque 
a été chargé de constituer un ca­
binet en remplacement de celui 
du premier ministre Hodza. M. 
Syrovy est estimé en Tchécoslo­
vaquie et il a demandé à ses com­
patriotes de rester calmes. Il a 
même appelé l’armée pour rete­
nir la foule qui se déclare prête

à sacrifier jusqu'au dernier hom­
me pour garder son territoire.

La Tchécoslovaquie restera un 
Etat Démocratique.

•
Londres, 23. — M. Chamber­

lain. au nom de l’Angleterre et 
de la France, offrira, dans la 2e 
nartie de son entrevue, à Hitler, 
la partie de la Tchécoslovaquie 
occupée par 1rs Sudètes et dirait 
son désir et celui de la France de 
ne céder aucune autre partie de 
territoire, en sacrifiant d’autres 
pays.

M. Chamberlain exigera:
1— La démobilisation des ré­

servistes allemands; 2—La co- 
onération allemande pour la con­
clusion d’une pacte de non agres­
sion entre l'Angleterre l'Italie, la 
France et l’Allemagne; 3—La 
création d’une commission inter­
nationale pour délimiter les nou­
velles frontières tchécoslovaques 
et aviser à un échange de popu­
lations; 4—Un appel anglo-alle­

mand pour le maintien de l'ordre 
aux confins tchéco-allemands; 5 
—La fin de la campagne antitchè- 
nue menée par les journaux na­
zis; 6—Des garanties économi­
ques et militaires pour le nouvel 
Etat tchèque.

•
Paris, 23. — Une division in­

tense s'annonce dans le Cabinet 
français. Des ministres veulent 
la guerre pour l'écrasement défi­
nitif et raisonné d’Hitler. Tous 
disent que l’Europe ne serait pas 
aujourd’hui en présence d’une au­
tre guerre si l’armée de Foch eut 
occupé, après la guerre de 1914, 
la capitale de l'Allemagne et eut 
démembré pour toujours, l’empi­
re du Kaiser Guillaume.

•
L’entrevue de M. Chamberlain 

avec Hitler se terminera, aujour­
d’hui, vendredi, 23 septembre.

Les résultats de toutes ces dé­
marches seront connus d'ici 48 
heures.
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Un thé vert sans égal
THÉ VERT

star

sALADX 
L’UNION DES JEUNESSES

CANADIENNES CATHOLIQUES
LES NATIONS AU CONGRES

Aux grandes assises catholiques 
qui auront lieu à Ottawa les 8, 9 
et 10 octobre prochain, un des 
points les plus intéressants sera 
certes la diversité des langues 
parlées par les représentants des 
différentes associations catholiques 
canadiennes. A ce Congrès de jeu­
nesse, il y aura des représentants 
de tous les coins du Canada, de­
puis Sydney, Nouvelle-Ecosse, jus­
qu’à Victoria, Colombie-Britanni­
que; il y aura des Canadiens- 
français, des Anglais, des Alle­
mands, des Italiens, des Russes, 
des Ukrainiens, des Tchécoslova­
ques, des Polonais, des Hongrois, 
etc., etc. Cette impressionnante di­
versité sera inévitablement remar­
quée, et nul ne pourra plus contes­
ter l’universalité des principes 
ehrétiens et catholiques et leur

transcendance au-dessus des prin­
cipes raciaux. Chacun s’exprimera 
bien entendu en français ou en 
anglais au cours des sessions gé­
nérales et dans les comités spé­
ciaux, mais il sera sans doute très 
intéressant d’entendre les diffé­
rents groupements discuter dans 
leur propre langue avant et après 
les réunions. Une entente cordiale 
entre les différents groupes cana­
diens catholiques résultera de ces 
journées mémorables dans l’histoi­
re religieuse du Canada. La hié­
rarchie ecclésiastique est on ne 
peut plus heureuse de voir avec 
quel enthousiasme les divers orga­
nismes, dans toutes les provinces 
du Dominion, se préparent avec 
une activité fébrile à la tenue du 
Congrès d’octobre. Que chacun se 
le dise; il faut être présent 1

%

PREMIENES HYPOTHEQUES
vtitl Clr-M ; nV

Désirez-vous faire de bons placements d’argent sur de 
belles terres de cultivateurs, au taux de huit (8%) pour cent l’an. 
—PREMIERE HYPOTHEQUE, — pour une somme ne dépas­
sant pas la moitié de la valeur de ces terres ?

Adreuex-vout à: —

JULES LAVIGNE
NOTAIRE

U Sam, ABITIBI, Que.J

Grande Soirée Intime
(Suite de la page 3)

Mlles Emilienne Audet, Rose-Aimée 
DuniuiH, Dolorès Autbler et Mine Mar­
cel Autbler.

On so sépara tard dans la soirée, 
satisfait d’avoir passé des heures de 
bonne et franche camaraderie.

J.-E. LESAGE,
Membre de la J.A.C., de Ste-Gertrude.

CLUB DE BALLE MOLLE 
DE LA J. A. C. DE STE-GERTRUDE

Noms dea joueurs:
Armand Doucet, capitaine, Charle­

magne Gamache, Fernand Forbes, 
Mareel Autbler, Edgar Genest, Ro­
land Forbes, Jean-Marie Lapointe, 
Patrick Genest, Héllodore Lapointe, 
Georges Forbes, Jean-Marie Desfos­
sés, Clément Genest, Robert Massy; 
mascotte; Roger Forbes; comptables: 
Georges Autbler et J.-Eugène Le­
sage.

CHANSON DU CLUB DE SAINTE- 
GERTRUDE

Chanson comique ù l’adresse de nos 
joueurs de balle molle, chantée par M. 
J.-E. Lesage, et sur l’air de “Marian- 
ne s’en vn-t-au moulin”.

1er couplet:

Hei! Ste-Gertrude réveillez-vous (bis) 
Si nous voulons l’honneur 
Faut mettre un peu de coeur 
Si nous voulons chanter lu gloire 
Faut remporter victoire.

2ème couplet:
f

Armand Douset not' capitaine (bis)
11 est Tpoteau d’not’club 
C’est comm’ de l’or en tube 
C’est un p’tit gars qui vaut bon cher 
Même s’il n’.çu a pas l’air.

Jème couplet:

Charlemagtie Gamache notre “cat 
lober” (bis)

(“est not’ ineMleur au “bat-e”
11 “catch” en acrobate
1’ a pas laissé une balle passer
Dans tyut l’courant d’I’été.

4toc couplet:

C’est Fernand Forbes notre “pitcher”
(bis)

Il avertit ses hommes 
Aujourd’hui j’suis eu forme 
On va montrer A nos adversaires 
C’que Ste-Gertrude peut faire.

Sème couplet:

Marcel Authier not’ premier but (bis) 
Il poigne en l’air, A terre, pas d’diffé­

rence
R leur donne jamais d’chauce 
A chaque partie c’t’uu point pour lui 
C’t’un homme de premier prix.

6ème couplet:

Edgar Genest not’ 2e but (bis) 
“VIA Ste-Gertrude, mon club 
Mon sport c’est les “doubles”
Moi, j’suis toujours infatigable 
Mieux qu’cA, J’suis pus battable”.

7ème couplet:
i

VIA Roland Forbes not’ 3e but (bis) 
Rat 5 ou 0 home-run”
Par-dessus tous les hommes 
Ça passe trois pieds en d’dans des buts 
L'arbitre l’a jamais vu.

Sème couplet:

Jean-Marie Lapointe not’ “short-stop”
(bis)

On l'a fait v’nlr d’ia France 
U a pratiqué dans l’stand 
Toute balle qui vient est arrêtée 
Comme si c’était clôturé.

9ème couplet:

On a aussi trois bous hommes nu
[champ (bis)

Lorsqu’il s’eu vient un “fly"
Ils l’poignent puis crient “good-bye” 
Font 3 - 4 p’tits sauts su’l’pavé 
Et ils s’en vont “batter”.

lOème couplet:

Monsieur l’vicaire, notre gérant (bis) 
Il dit: “J’suis satisfait d’mes hommes 
’is out fuit d’ia bonne besogne 
’ls ont 15 victoires A leur crédit 
Duus toute l'Abitibi

llème couplet:

11 y en a un qu’est pus substitut (bis) 
C’est le plus fou d’ia “gang”
C’t’un habitant d’eampagne 
A chaque partie, fuit rire de lui 
On l’garde pour baisser les prix.

12ème couplet:

Monsieur Authier not’ “policeman” 
Avec lui pas d’bagarres

Voulez-vous boire des bonnes liqueurs douces ?. . 
les liqueurs MKISTM, embouteillées par

Si oui, n'oubliez pas une chose : insistez pour que l’on vous serve

I_iE31Æ-A."y Enregistré
I Vous tics assurés il. boire des jus de fruits psirs. contenant plus de sucre, et mélés à la meilleura aau da source naturelle.

Toutes nos capsules portent le nom 44 KIST ", alors, si vous n’ajoutez pas le mot 44 KIST " en demandant une liqueur, 
on vous servira plusieurs autres produits qui ne vous flatteront pas autant le palais, et que vous aurez payé le même prix que 
pour une liqueur de qualité supérieure.

Tout le monde sait que les produits embouteillés par Leroay Enregistré sont purs et de haute qualité, et que le consom-

I
mateur peut les acheter au même prix que bien d’autres produits.

Il ne faut jamais oublier de les demander par leur nom ;

ORANGE KIST,

CREAM SODA KIST,

EAU MINERALE KIST, 

CLUB SODA KIST,

DRY GINGER ALE KIST, FRAISE KIST,

BLUE BIRD KIST (Liqueur au raisin)

Vous avez aussi l’avantage de vous rafraîchir, avec un mélange de fruits naturels, qui s’appelle Cocktail Lemay, et 
sans oublier que Pepsi-Cola est toujours embouteillé au même endroit, et que la demande a triplé cette année, cela étant dû à la 
richesse de ce produit.

Avec bonne eau et jus de fruits naturels, vous avez qualité.

A VOUS, CONSOMMATEURS, DE NE PAS VOUS LAISSER TROMPER.

LES REINS
Seuls, les reins peuvent purifier le 

sang et débarrasser le système des 
impuretés toxiques qui engendrent 
les douloureuses et graves affections, 
comme le rhumatisme et le lumbago. 
Les reins reviennent vite à leur 
fonction normale grâce à l’usage du 
traitement éprouve par le temps que 
sont les
Pilules du Dr Chase

Peux lee Beina et U Pela

Dans le Canton Délâge
Election de Commmairet

Une élection, pour le choix de 
Commissaires d’Ecole, dans le 
Canton Délâge (Arrondissement 
No 1), a été tenue, ces jours der­
niers. Ont été élus par acclama­
tion: MM. Aimé Goyette et Oné- 
sime Pronovost.

La Commission se compose 
maintenant de :

M. Théodore Leduc, Président; 
MM. Ernest Adam, Adolphe Mal­
tais, Aimé Goyette, Onésime Pro­
novost, Commissaires.

M. Tréfflé Bolduc est le Secré­
taire-Trésorier de la Commission.

Abitibi Paper Go.
Toronto, Ont. — Abitibi Power 

and Paper Company Limited a 
gagné, durant le mois d’août 1938, 
des recettes netes de $250,338 
avant l’intérêt sur les obligations 
et la dépréciation. La compagnie 
avait gagné $254,843 avant les 
mêmes charges durant juillet 1938 
et $500,669 durant le mois d’août 
1937. Les expéditions de papier- 
journal de l’Abitibi Paper furent, 
le mois dernier, de 24,545 tonnes 
à rapprocher de 22,960 tonnes du­
rant juillet 1938 et de 42,736 ton­
nes durant le mois d’août 1937.

— U faut se garantir du tour­
ment des petites choses: c’est la 
maladie des gens heureux.

(Mme Necker)

Quand on l’voit on crie: gare 
Tou» les autos sont bien rangés 
Les p’tUs gars effarouchés.

IJème couplet:

Monsieur Gaumont not’ bon larron 
“Les gars une piastre qui r’luit 
“Ste-Gertrude gagne j’vous dis 
Tous les criards sont des criquets 
Quand J. R. N. parait.

N. B. — Les deux dernières lignes 
de chaque couplet sont A répéter par 
le choeur.

Marion & Marion
Breveta, Marque
Deaeina . 
Fabrique

gratuitement

me UNIVEBSm, 
MONTUAL.

! Tél. Bureau : 322 — Rés. : 32

HENRI DROUIN
B.A., LAi.L.

Avocat et Procureur 
I Edifice Drouin, - AMOS
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$700,000.00 A DISTRIBUER
i f.v . -nlf»

Le département provincial de l’In­
dustrie et du Commerce a terminé 
le travail qui consistait à répartir 
entre les différents ministères in­
téressés la somme de 0700,000, qui 
sera dépensée en vertu du plan 
Bilodeau-Rogers pour l’aide aux 
jeunes. On sait que le fédéral et le

{>rovincial participent à parts éga- 
es à l’application de ce plan.

Nous avons appris, de bonne 
Bourre, mais sans pouvoir le faire 
confirmer, que l’argent sera ainsi 
réparti:

Agriculture, $150,000;
Terres et forêts, $60,000;
Mines, $100,000.
Orientation professionnelle,

$300,000.
Le reste du montant sera em­

ployé à d’autres plans et pour les 
frais d’administration. 

L’Agriculture emploiera les cré­

dits qui lui sont versés à la con­
tinuation des cours post-scolaires 
établis l’an dernier. Les Pêcheries 
et les Mines emploieront leurs 
subsides pour les cours de la mi­
ne-école de Val d’Or et des cours 
aux pêcheurs qui seront donnés à 
l’Institut de la Pocatière. Le mi­
nistère des Terres et Forêt* conti­
nuera cette année à instituer des 
cours à l’Ecole de Duchesnay 
pour former des ouvriers de la fo­
rêt. La rubrique “orientation pro­
fessionnelle” couvre une multitude 
de projets qui ont trait à l’ensei­
gnement technique, ménager, cuîi- 
harie, à l'enseignement des art* 
domestiques. Des comités de pla­
cement seront institués et l’on 
continuera l’enquête sur le marché 
du travail afin de trouver des em­
plois aux jeunes gens qui termine­
ront les cours donnés en vertu de 

’entente Bilodeau-Rogers.

Patrons et employés (Automoteurs)

L’hon. H.-L. Auger
Connaît un surcroît de travail 

comme ministre intérimaire de 
la Voirie.

L’honorable Henry-L. Auger, 
ministre de la colonisation, après 
avoir gardé la chambre deux jours 
entiers, est retourné à Québec 
mercredi matin. Il a profité de la 
fin de semaine pour visiter, en sa 
qualité de ministre de la Voirie, 
les comtés de la région de Qué­
bec affectés par les récentes inon­
dations. Il visita, ainsi, les com­
tés de Portneuf, de Québec, de 
Montmorency sur la rive nord, 
partout où l’on rapporte des rou­
tes endommagées et des ponts em­
portés. Puis sur la rive sud, il alla 
de St-Rédemptcur jusqu’au comté 
de Gaspé. Une tournée dans la 
Matapédia sc termina par un pe­
tit banquet chez le député du 
comté, M. Ferdinand Paradis. 
Rentré a Montréal, il était à ses 
bureaux, lundi, assiégé de visi­
teurs. Il n’a pas manifesté de fa­
tigue, malgré les onze cents milles 
parcourus.

Ues représentants du Service de 
Transport Automoteur dans la pro­
vince de Québec ont demandé & l'Of­
fice : des Salaires Raisonnables d’étu­
dier tout spécialement leurs condi­
tions de travail, ot de fixer des salai­
res.

A cette fin, les patrons et employés 
sont invités il se choisir des délégués, 
comme on pourra le constater par l’ex­
trait suivant de la Gazette Officielle 
de Québec du 10 septembre:

Conformément A la section 0 de la 
Loi des Salaires Raisonnables (I Geo. 
VI, chapitre 50) l’Office étant auto­
risé A organiser un comité de Conci­
liation, désire que quatre employeurs 
et quatre employés, ou leurs repré­
sentants, soient choisis pour siéger sur 
ledit Comité.

Dans ce but, l’Office recevra du­
rant les vingt jours qui suivront la 
date de cet avis dans la GAZETTE

OFFICIELLE, les noms des emplo­
yeurs et employés, ou de leurs repré­
sentants, et les quatre employeurs et 
les quatre employés qui recevront le 
plus grand nombre de voix seront dé­
clarés élus.

Tous les employeurs et employés 
engagés dans le service de transport 
automoteur daiu* la province de Qué­
bec, sont invités A fajre parvenir A 
l’Office des Salaires Raisonnables, 4, 
Notre-Dame, est, Montréal le ou les 
noms des personnes qui feront partie 
de ce comité.

Les personnes qui soumettront des 
candidats devront aussi donner leur 
nropre nom. le numéro de leur licence 
de chauffeur, et devront faire certi­
fier le tout par un officier public, tel 
qu’un membre de l’Assemblée législa­
tive, un membre du Conseil munici­
pal. un Commissaire de la Cour Supé 
rieure, un Juge de paix, un avocat, un 
notaire ou un membre du clergé.

GRANDE SOIREE INTIME

DEUXIEME CONGRES
DES AGRONOMES

C’est l’an dernier que la Corpo­
ration des Agronomes du Québec 
naissait a Sherbrooke après deux 
ongues journées de discussions 

portant principalement sur l’op- 
jortunité de la fondation d’un tel 
groupement. Les membres de cette 
institution importante se réuni­
ront de nouveau, cette année, les 
30 septembre et 1er octobre, aux 
Trois-Rivières, pour y étudier en­
core leurs problèmes. I^e siège de 
la convention est le Château Dc- 
Blois.

Le programme préliminaire tra­
cé ces jours derniers se résume 
ainsi:
VENDREDI :

( A.M.)—Rapports et discus 
sions.

(P.M.)—Conférence sur les sols.
—Rapport sur program- 

J me agricole et discus­
sion.

SOIR—Banquet.
SAMEDI :
(AM.)—Conférence sur les pâ­

turages.
—Discussions.
—Election des officiers.

Les membres de la Corporation 
des Agronomes feront bien de pré­
parer immédiatement leur pro­
gramme de telle façon qu’ils jouis­
sent de leur liberté i\ la date pré­
citée. Il faut que chacun se fasse 
un point d’ordre d’assister cette 
année â ce deuxième Congrès où 
des questions de la plus haute im­
portance seront considérées.

ACTION DE $53,000,000.00

Un beau succès
à Villemontel

Le 18 a eu lieu à Villemontel, 
une grande partie de cartes et 
Bingo, organisée par MM. les 
Marguillicrs, au profit des oeuvres 
paroissiales. Les recettes furent 
excellentes.

Los Angeles, 23. —
Mann, actionnaire de la compa- 
mic Hearst Consolidated Publica­
tions, a inténté en Cour supérieu­
re, une poursuite en son nom et en 
celui de quelques autres action­
naires, dans le but d’obtenir la re­
mise d’une somme de $53,000,000. 
Cette poursuite est intentée i\ 
William Randolph Hearst, éditeur, 
certains membres de sa famille, et 
des directeurs de cette firme. Le

Au Club de Sainte-Gertrude (Pontiac)

Le 14 septembre, se réunissaient A 
Sainte-Gertrude (Fontinc). dans une 
grande fête intime, A la maison de M. 
Rosario Rizier, le club de balle molle 
de la J. A. C., les officiers du cercle 
paroissial et de nombreux invités de 
marque au nombre (lesquels on re­
marquait M. Léo-Paul Pomerlenu, M. 
Gérard Tremblay, M. J.-B.-N. Gau­
mont, M. Paul Périgny et Mlle Flo­
rence Authier, M. Lucien Hondo, M. 
Wilfrid Piché et Mlle Pauline Tessier,
M. Alfred Authier, M. Rosaire Mari­
nier, etc. ..

Un programme chargé et des plus 
intéressants fut exécuté au cours de 
cette fête.

A la suite de la bienvenue, souhai­
tée par M. Paul Tessier, président de 
la J.A.C., M. J.-E. Lesage exécuta la 
chanson du club de Sainte-Gertrude, 
et M. l’aumônier, après un bref dis­
cours, présenta A chacun des joueurs, 
revêtus de leurs costumes, une jolie 
coupc-souvenir de la saison de balle 
molle 1938. Le toast des joueurs fut 
présenté par M. J.-B.-N. Gaumont.

Puis le programme récréatif sui­
vant dérida tous les frontüM. J.-B.-
N. Gaumont, chanson comique; M. 
Elphège Lapointe, accordéon; M. J.- 
E. TiOsage, chanson jociste; quclquo* 
records de gramophone avec refrains 
chantés par l’assistance; “Tap Dan­
ce” par M. Georges Authier, accompa­
gné du violon par M. Edgar Gcnest : 
M. Léo Pomerlenu, chanson comique ;
M. Marcel Authier. “reel’’ de violon: 
et autres chansons comiques par cha­
cun des joueurs de balle molle.

Invité A faire un discours. M. J.-R.-
N. Gaumont s’en tira brillamment.

‘‘Notre jeunesse, a-tj] dit, en subs­
tance, est habitué aux attractions de 
la ville, elle est cependant A même de 
goûter de saines récréations même 
dans l’Abitibi. Comme leurs pères, et 
quand ils auront vieilli A leur tour, ils 
évoqueront ces souvenirs d’aujour­
d’hui et en seront fiers. Il souhaita 
aux jeunes de devenir des agriculteurs 
modèles. 11 félicita les joueurs de leur 
Iron esprit, leur assura que dans vingt 
ans ils conserveront un souvenir viva­
ce de cette première fête de jeunesse.

Puis M. l’aumônier, M. l'abbé Mar­
cel Cloutier, dans un discours oû pas­
sa toute son Ame, nous réassura que 
sa vie toute entière était dévouée A lu 
jeunesse, et qu’il ne quitterait la jeu­
nesse de Sainte-Gertrude qu’avec 
grand regret. “Si l’avenir semble plus 
riant dans Sainte-Gertrude, ajoute-t- 
il, c’est que ces hommes de demain 
veulent rester sur leurs terres. Res­
tez unis, leur dit-il, il y aura des bons 
et des mauvais jours, mais votre coo­
pération sera votre force.”

Il remercia M. Rosario Bizicr de 
nous avoir prêté sa maison A l’occa­
sion de cette fête, et les distingués vi­
siteurs de nous avoir encouragés par 
leur présence. Il termina en nous assu­
rant que le cercle de la J.A.G. do Ste- 
Gertrude était un cercle modèle.

Suivit une autre série de chansons 
et de déclamations comiques au nom­
bre desquelles brilla celle de M. Paul 
Périgny.

Au commencement de la veillée. 1f»s 
convives purent se régaler de succu­
lentes fèves au lard et do savoureux 
desserts, lesquels furent servis par

(Suite à h page 2)

Causeries du R. F. 
Adrien en Abitibi

Le Frère Adrien, de la Congre 
gation de Stc-Croix, fondateur et 
directeur général défi cercles des 
jeunes naturalistes, est actuelle 
ment dans l’Abitibi où il vient 
exposer son oeuvre aux quelque 
250 institutrices qui suivent i 
Amos et h La Sarre les cours d’a 
griculture organisés conjointement 
par le département de l’Tnstruc 
tion publique et par le service de 
l’Enseignement agricole.

Parce qu’ils connaissent que la 
ruralisation de notre enseignement 
ne sera possible que si elle repose 
sur l’étude de la nature, les orga­
nisateurs de ces cours préconiscn 
la création de cercles de jeunes 
naturalistes dans toutes les écoles 
rurales de notre province.

A la demande de M. Maltais, 
inspecteur régional, et de M. 
Royer, inspecteur de district, le 
directeur général s’arrêtera au Té- 
miscamingue où il donnera deux 
causeries: l’une à un groupe d’ins­
titutrices réunies a Lorrainville. et 
l’autre aux normaliennes de Ville- 
Marie.

Ces deux causeries seront sous 
les auspices de la Société cana­
dienne d’histoire naturelle et du 
ministère des mines et des pêche­
ries.

Samuel plaignant qui veut obtenir une vé­
rification des livres et la liquida­
tion de la compagnie, prétend que 
les accusés auraient fait certain* 
transferts d’actions, ce qui serait 
la cause d’une lourde porte pour 
un groupe d’actionnaires. Mann 
accuse également Hearst d’avoir 
influencé les autres directeurs et 
d’avoir développé le commerce à 
son seul profit.

Pie XI, le Pape dit... |Des cours de
génie forestier^L’antisémitisme est inadmissi­

ble; nous sommes spirituellement 
des sémites”: telle est la déclara­
tion textuelle de Pie XI à des pè­
lerins belges, reproduite en pre­
mière page par “La Croix”, orga­
ne officieux de l’Eglise de Fran­
ce.

Le récit de l’audience est parti­
culièrement émouvant. Les diri­
geants de la radio catholique bel­
ge offrent au Saint-Père un mis­
sel. En les remerciant du cadeau, 
Pie XI feuillette le livre “où Ton 
trouve, dit-il, de grandes lumières 
sur les événements actuels” et 
s’arrête sur la prière dite au mo­
ment le plus solennel de la messe, 
après la consécration, lorsque, la 
divine victime est offerte effecti­
vement. “Texte grandiose, s’écrie 
Pie XI. Remerquez, Abraham est 
appelé notre patriarche, notre an­
cêtre. T/antisémitisme n’est pas 
compatible avec la pensée et la 
réalité sublimes, qui sont expri­
mées dans ce texte. C’est le mou­
vement auquel nous, chrétiens, ne 
pouvons avoir aucune pari. Par le 
Christ et dans le Christ, nous 
sommes de la descendance spirî 
tulele d’Abraham.

“Nous

Une promotion
Ottawa, 23. — Le minisfèvn fb> 

la Défense nationale a annoncé 
hier soir que major J.-N. Tnr- 
"con avait été élevé au grade de 
licutonant-colonel et au nosto rh> 
f»nm'indent du Régimenl de Lé­
vis Le lieutenant-colonel L-F, 
Paré a été plané «nr le corn* de 
réserve des officiers de ce régi­
ment.

Le ministère des Terres Frtrêtfl 
fait actuellement suivre des cours 
pratiques de génie forestier ù une 
vingtaine de jeunes gens qui ter­
mineront leurs études en juin pro­
chain, à l’Ecole forestière de La­
val, a Québec. Ces cours sont 
commencés depuis le six septem­
bre et sc termineront le 1er octo­
bre, alors que les étudiants re­
tourneront prendre les cours théo­
riques h l’Ecole. ’

Ces cours pratiques sont sous 
la direction de M. ,1.-Edouard 
Guay, et ils portent sur l’exercice 
de la profession d’ingénieur fores­
tier en forêt. Au mois de mai der­
nier, tous les étudiants de l’Ecole 
d’Arpentage et de Génie forestier 
de l’Université Laval ont suivi des 
cours pratiques sur l’arpentage au 
Petit-Cap, St-Joachim. M. Avila 
Bédard, sous-ministre des Terres 
et Forêts, est directeur de l’Ecole 
de Duchesnay et plusieurs profes­
seurs, dont M. L.-Z. Rousseau, et 
M. Fernand Boutin, ont donné 
des cours ces jours derniers.

tre tout ce qui menace ses inté- 
reconnaissons à quicon-Irêts légitimes. Mais l’antisémitis- 

que le droit de se défendre, pren- me est inadmissible. Nous sommes 
rire un moyen de se protéger con- spirituellement des sémites.”

COURS POST-SCOLAIRES
Une somme de $150,000 prise à même les fonds attribués à 

application du plan Bilodeau-Rogers pour l’aide aux jeu 
sera allouée cette année à la continuation des cours agrietsc 
flans

uned
, . T , , . -.......................... agricoles
la province. Lan dernier, pins de 11.000 cultivateurs ont 

Him ces cours post-scolaires tpii furent donnés dans 350 pa­
roisses. Les autorités provinciales en sont venues à une entente 
avec Ottawa (pu eonsidérait que ces cours ne devraient ms 
cire repris celle année parce qu’ils n’entraient pas dans les 
cadres du plan Bilodeau-Rogers.
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Terrible tempête 
Dégâts et victimes
('Suite de la page 1)

La tempête, qui traversa la 
Nouvelle-Angleterre dans la direc­
tion du nord-ouest, plongea pres­
que tout le territoire qu’elle tou­
cha dans l’obscurité et isola com­
plètement plusieurs villes.

Les rapports de nouveaux dé­
sastres sont arrivés constamment 
au bureau de la Presse Associée a 
Boston de toutes les parties des 
Etats du nord-est de la Nouvelle- 
Angleterre.

LOI D'ARRANGEMENT ENTRE 
CULTIVATEURS et CREANCIERS, 

1934.

Avis aux créanciers de la première 
assemblée à la suite d'une cession 

ou d'une ordonnance de sé­
questre.

Dans l’affairo de lu faillite de:
WILFRID SAVEUR,

débiteur.

Le raz de marée qui déferla listes, fut renversé par une auto

AVIS est pur les présentes donné 
que Wilfrid Sayeur, de Saint-Félix, 
dans la province de Québec, a fait 
cession de ses biens le vingt-neuviè­
me jour d’août lO.’tS, et que la premiè­
re assemblée des créanciers sera te­
nue A rilôtel Parfait, dans la ville 
d’Amos, dans la province de Québec, 
le premier jour d’octobre 1938, ù deux 
heures de l’après-midi.

Pour avoir le droit de voter A ladite 
assemblée, il faut que les preuves des 
réclamations et les procurations soient 
déposées entre mes mains avant l'as­
semblée.

sur Providence, R. L, recouvrit 
les rues d’une épaisseur de plus 
de six pieds d’eau dans le centre 
de la ville.

Des centaines de personnes fu­
rent surprises dans les rues ou 
dans leurs automobiles et nombre 
d’entre elles ne durent leur salut 
qu’à la nage.

XXX
Westhampton, N. Y. — La mer 

a jeté à la côte les cadavres de 
quatre femmes et de deux hom­
mes. Toutes les maisons d’été ont 
été emportées.

XXX
Sherbrooke — Dans les cantons 

de l’est, la tempête a fait des ra­
vages effrayants. A Sherbrooke- 
est, partie élevée de la ville, des 
toits furent emportés par le vent. 
La ville de Sherbrooke a été plon­
gée dans l’obscurité quand le vent 
abattit plusieurs poteauv. Les li­
gnes télégraphiques et téléphoni­
ques furent rompues. On estime 
que 800 à 900 arbres sont tombés 
à ’Sherbrooke. Plusieurs enseignes 
sur la me Wellington tombèrent 
tandis que des coups de vent dé 
fonçaient de larges fenêtres de 
magasins. Une immense affiche, 
placée non loin de la gare, fut ar­
rachée de terre par le vent et 
transportée à plusieurs centaines 
de pieds plus loin. Heureusement, 
personne ne fut blessé. Des pier­
res furent soulevées par la tempê­
te et transportées plus loin, vers 
les neuf heures, p. m., alors que 
le vent faisait rage.

mobile et grièvement blessé.
La circulation des trains entre 

Montréal et Boston est complète­
ment interrompue. L’engorgement 
des bouches d’égoût a causé plu­
sieurs commencements d’inonda­
tion dans la ville.

XXX
Toronto — Plusieurs villes ont 

été inondées, des arbres arrachés, 
des personnes blessées au cours de 
a tempête qui a fait rage des 
icures durant. De partout, dans 
Ontario, on annonce la crue des 
eaux des rivières et des dégâts 
considérables.

Québec — On n’a rapporté au­
cune mort violente mais les dé- 
çâts par la tempête ont été nom 
>reux dans tout le district de 
Québec. Il a plu durant toute la 
ournée de mercredi. Il y eut ac 
;almie vers 7 heures, mais, à 8.30 

beures, le vent prit et s’accrut 
constament.

ix*b personnes qnl ont des réclama 
lions A l’encontre de ces biens doivent 
les faire parvenir au soussigné, avant 
que la distribution ne soit faite, A dé­
faut de quoi le produit de l'actif sera 
distribué entre les ayants droit, sans 
égard aux réclamations qui ne seront 
pas produites.

Daté A Amos, ce 21tèine jour de sep­
tembre 1938.

Adresse du séquestre officiel : B. I*. 
813, Amos.

Lionel FOSSETTE,

Séquestre officiel.

DUPUY
mm

ÉSi
A Portneuf-Village, le pont de 

la Ruber-Oil a été traîné sur une 
bonne distance. Ce pont avait été 
arraché lors du désastre du 1er 
septembre.

X X X

Tous les services ont été désor­
ganisés. Nombre d’arbres ont été 
cassés ou arrachés dans toutes les 
parties de la ville de Québec, no­
tamment à Limoilou, à St-Suce­
ment, à St-Pascal Baylon, à Sille- 
ry. Par suite de la chute de ce:* 
arbres, les citoyens ont été privés 
de lumière à maintes reprises en 
différents endrait de la ville. Le 
service des tramways a été inter­
rompu sur différents circuits, no­
tamment sur la rue St-Cyrille et 
à Limoilou.

XXX
Le docteur Paul Marceau, coro­

ner du district de Québec, mada­
me Marceau et quelques membres madame Marceau et ceux qui les 
de leur famille l’ont échappé belle accompagnaient ont été aaees heu- 
sur la Grande-Allée, à Québec, reux de s’en tirer indemnes.

DIPLOMEES
Mlles Alma Martin, Rose-Hélè­

ne Trottier, Marie Marcotte, Thé­
rèse Beaulieu ont obtenu leur di­
plôme complémentaire avec la no­
te ‘‘distinction”. Nos félicitations.

ÎMARIAGE
Le 29 août dernier, M. Roméo 

^Fréchette unissait sa destinée à 
celle de Mlle Pilon.

près de l’église St-Coeur de Marie, 
lorsqu’un arbre tomba soudaine­
ment sur un poteau et cassa les 
fils du Quebec Power juste au mo­
ment où l’automobile de M. le 
docteur Marceau passait. M. et

XXX
Montréal — Un homme fut 

électrocuté par un fil brisé pen­
dant qu’une violente tempête pas­
sait sur 111e de Montréal, inter­
rompant toute circulation et plon­
geant de grandes parties de la mé­
tropole dans l’obscurité.

Robert-A. Darwin, 25 ans. fut 
tué par un fil qui tomba sur lui à 
une ntersection de rues. Le cons­
table John Neville, 25 ans, nui 
montait la garde près d’un arbre 
tombé pour avertir les automobi-

(UN BON CHADEUR, UN BON FUilL 

/ ET DE* BONNE* CARTOUCHES... 
fjE REVIENDRAI AVEC DU GROS GIBIER/1

rn
TU REVIENDRAS PLUTÔT AVEC]

UN GROS RHUME $1 TU OUBUES 
D’EMPORTER TON BON VIEUX]

OIN DE KUyPER

I

10 onoM
Distillé et embouteillé eu 

On*d« tout U turvcilUncc directe 
de JOHN de KUYPER a SON,

DiitilUteun, Rotterdem, HolUndc.
MAISON FONDÉE EN 1695

L» vrai goût do Holland* a toujours distingué eo vloux gin blonfalaant 
si Iss vrais Canadlsns l'ont toujours préféré dspuls plus ds ssnt ansl

H oness

DEMANDEZ
Les Agents
ds Coupage

Um ssrte »»• cumpUS» Ss
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LEMAY ENREGISTRE,

aune

que
L CACHET NOUVEAU
donné cette carpette!

M. EVAN PARRY, F.IAI.G
réducteur de le »eeMo«

-du foyer" CHATELAINE

M

$

Celle chic carpette est la 
“Suiihey” Congoleurn No 491.

”Ce patron est l’un des plus attrayants jamais fabriqués par Con- 
goleum,” dit M. Evan Parry, "Le dessin très simple, sur fond vieux 
rose, donne un cachet nouveau que j’aime. C’est une carpette que 
l’on peut employer aussi dans les pièces autres que les chambres à 
coucher.” On pourrait dire la même chose de toutes les nouvelles 
Carpettes Congoleurn de l’automne. Ce sont sans contredit les 

plus chic que les artistes de Congoleurn ont créées 
jusqu’ici. Ne manquez pas de les voir chez votre 
marchand et n’oubliez pas que les Carpettes Sceau 
Or Congoleurn ont encore d’autres avantages: 
elles sont faciles à nettoyer, avec une va­
drouille humide — elles reposent à plat 
sans fixation — et sont peu coûteuses*

Le Sceau Or est votre seule 
garantie de satisfaction.

TH 11 ISA ^

faoiEUM
V «»ruG

CONGOLEUM CANADA LIMITED, 
3700, me St-P«trick, Moouéil, P.Q.

Veuillez m’envoyer votre brochurette 
gratuite traitant de décoration intérieure.

274
Nom.................

Adresse..............
S CT AU OA.

GRATIS!
Pour obtenir une b«>- 
churette gratuite traitant 
de décoration intérieure,

Sune des plat cran-
autorités au Cana­

da, découpes et poean 
le coupon ci-contre.

IVANHOE FRIGON

PETTES„ -------------~

CONGOLEUM CANADA LIMITED-MONTREAL

J. B. BOUTIN
Landrienne Rue Principale, Amos Première Avenue, - Amos
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Si ~~ü
SERVICE DES MIRES

Un concours est institué pour des 
ouvrages sir la découverte et la mise 
en valeur des richesses naturelles de 
la région désignée du nom de l'Ouest 
de Québec, en appuyant surtout sur le 
développement de l’Industije minière, 
comme thème principal. L’un des 
principaux buts de ce concours est de 
recueillir et de consigner les récits, 
les aventures, les événements et les 
aits et gestes des personnes qui ont 
pris part fl la recherche, fl la mise en 
oeuvre et en exploitation des gîtes 
minéraux de cette région, ou qui en 
ont été témoins, dès lu période de dé­
but de ces champs miniers remarqua­
bles, avant que les partlcipaQts ne dis­
paraissent ou que leurs souvenirs pas­
sent û l’état de légendes, dont, il est 
souvent difficile de rétablir les faits 
tels qu’ils se sont passés.

L’Ouvrage devra être en prose, en 
français ou anglais, et pourra prendre 
la forme de récit historique, ou même 
de petite histoire romancée, en se ba­
sant sur des faits authentiques dont 
les sources devront être citées comme 
références et autorités. Toq^efOls ce 
sont Ifl des suggestions et non pus des 
restrictions, l’auteur restant libre de 
choisir son style et son mode de déve­
loppement du sujet.

L’ouvrage devra comprendre au 
moins quarante mille mots (environ 
cent soixante pages de dactylogra­
phie, de trente lignes, sur papier de 
8 1-2 x 11 pouces). Il pourra être 
l'oeuvre d’un seul auteur ou l’oeuvre 
commune de plusieurs.

Le concours est ouvert fl tous les 
auteurs, et. les ouvrages devront être 
envoyés au Ministère des Mines et 
des Pêcheries avant le 1er septembre 
1930, date de la fermeture du con­
cours. Ils pourront être imprimés ou 
nettement dactylographiés. On devra 
en déposer six copies qui ne seront

pas remises. Si l’ouvrage est imprimé. 
'1 ne devra pas avoir été publié avant 
le 1er août 1938.

L’auteur devra adresser une de­
mande d’enregistrement au Ministère 
tics Mines et des Pêcheries au moins 
trois mois avant la fernjeture du con­
cours (en l’occurence avant le 1er 
juin 1939) signifiant son intention 
de prendre part au concours et don­
nant son nom, son adre^e et sa natio­
nalité.

Le jury est autorisé fl attribuer 
deux prix de cinq cents dollars 
($500.00) chacun, l’un affecté aux 
ouvrages écrits en français, et l’autre 
aux ouvrages écrits en anglais. Un 
prix ne doit pas être attribué si, fl l’a­
vis du jury, aucun des ouvrages sou­
mis n'a suffisamment de mérite.

Chacun des concours, français et 
anglais sera jugé par un Jqçy de cinq 
personnes qui seront nommées en 
temps utile et dont les décisions se­
ront finales.

Les demandes de renseignements 
supplémentaires relatives aux condi­
tions de concours doivent être adres­
sées fl Charles Bilodeau, secrétaire du 
Concours. Ministère des Mines et des 
Pêcheries. Québec, P. Q.

---------O----------

Echo de la Fêle du Travail. —
•Sous le patronage des Zouaves,' 
la fête du Travail fut célébrée 
avec éclat, les 4 et 5 septembre, à 
La Tuque. Les demeures étaient 
•pavoisées, les parcs abondamment 
illuminés et la population en lies­
se.

Dans la journée de lundi, il y 
eut procession et divertissement 
variés.

où est jos ?

—r=Cti

v

A PRENDRE une

Old Stock

C'EST RAFRAÎCHISSANT!
nfest pas trèsfacile d’amuserle monde 
ns jamais une chance de se reposer,
iis Jos, c’est naturel,—

se sauve une seconde
ur avaler une DOW et se desalterer.
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TOURISME: $20 MILLIOHS
DE MOIHS EN 193S

Ottawa, 23. — L’industrie tou­
ristique rapportera environ $275.- 
000,000 au Canada oetto année, 
soit une diminution de $20,000,000 
sur 1937.

Le tourisme a subi son princi­
pal recul dans Québec et en Onta­
rio à cause de la proximité de ces 
provinces des centres américains 
les plus frappes par la crise. La 
situation s’est améliorée sensible­
ment en août. En Colombie-Cana­
dienne et au Nouveau-Brunswick, 
on a reçu un nombre record de vi­
siteurs des Etats-Unis. Le touris- 
jne a légèrement fléchi en Nou­

velle-Ecosse et dans les Prairies, 
mais il reste stationnaire dans Pl­
ie du Prince-Edouard.

Pour les sept premiers mois de 
l’année a venir jusqu’au 31 juillet, 
le Canada avait eu 9,012,177 visi­
teurs étrangers contre 9,676,734 
durant la période correspondante 
de 1937 soit un recul de 6.8 pour 
cent.

u C’est l’industrie touristique ”, 
commenta M. Léo Dolan, direc­
teur de l’office fédéral du touris­
me, “qui a le moins souffert de la 
crise, cette année.” ^

LES ASSISES CRIMINELLES A AMOS

LA SARRE (Abitibi)
D’imposantes funérailles ont été 

faites en l’église paroissiale fl M. Paul 
Amlet, époux île Eugénie Bégin, dé- 
eédé après une longue maladie endu­
rée avec résignation. Un bel homma­
ge a té rendu fl la mémoire du défunt, 
l’n eortège nombreux a escorté la dé­
pouille mortelle du défunt de la mai­
son mortuaire jusqu’A l’église parois­
siale et de Ifl au eimetiêre de la pa­
roisse, lieu de l’inhumation.

A l’église, la cérémonie funèbre fut 
très imposante, e’est M. le curé qui 
chanta le service. Il laisse pour pleu­
rer sa perte, son épouse éplorée, qua­
torze enfants vivants: Mme Jos. Ar- 
ound, née Jeannine, la Révde Mère St- 
Oéeüe, née Cécile, René, Ernest, Ger­
maine, Benoit. Lauret te, Noth, Gé­
rard, Camille, Jean-Paul. Rlta, Ré- 
Jeanne, Rosaire.

11 laisse aussi un grand nombre de 
frères et soeurs, cousins et eousinee. 
La maison Cyprien Unitaire avait la 
direction des funérailles.

“La Gazette du Nord” offre fl la fa­
mille si lourdement atteinte l'expres­
sion de ses très vives condoléances. A

( Suite de la page 1)
sont accusés de libelle diffamatoire dans les cantons Rouyn et Du- 
fresnoy.

' Mtre R. L. Calder, C.R., de Montréal, leur procureur a récusé 
la liste des jurés assignés et réclamé un jury entièrement formé de 
personnes parlant la langue anglaise, en se basant sur la nationa­
lité de ses clients. M. le Shérif Bourbeau a donc dû assigner tant a 
Amos qu’à Val d’Or et à Bourlamaque 40 jurés spéciaux qui se sont 
rendus en Cour mercredi matin et qui commenceront mercredi 
après-midi l’audition de cette cause, l’une des plus importantes du 
terme.

• • •

L’hon. Juge Alfred Savard a ajourné à la fin du terme l’imposi­
tion des sentences dans les causes des accusés convaincus de cul­
pabilité.

---------o---------- j

Inauguration d’un
nouveau pont

Kcnora, Ont., 23. — L’honora­
ble Peter Hcenan, ministre des 
Terres et Forêts, présireda à 
l’inauguration du nouveau pont 
sur le canal Kecwatin, entre Ke- 
nora et Kecwatin, à l’occasion de 
la seconde et dernière session de 
la huitième convention annuelle 
des Chambres de commerce du 
nord-ouest de l’Ontario.

l'idore Ci fouam
//F Jt n’êimt pat lai 

pouding», maman

Mai» c’ait
bon pour toi,
mon chéri

Etiayt colui-lè. Coït 
un nouveau genra 

fait avec du Lait 
j il Carnation

Il a l’air bon 
-ot il 

est bon autti

Dit, maman, 
j’adoro 

co
poudingl%

ï

■aire manger des pou­
dings aux enfants est 

’parfois un problème. Leur 
faire boire du Sait est parfois 

aussi un problème. Voici une solu­
tion pour les deux—faites des pou­
dings plus lisses, plus nourrissants et 
plus savoureux avec du Lait 
Carnation. Les autres desserts aussi 
—crèmes glacées, tartes, gâteaux— 
sont meilleurs, quand vous employez 
du Lait Carnation lisse, crémeux et 
doublement riche. Essayez le Lait 
Carnation pour tous les mets qui 
demandent du lait, ainsi que pour 
crémer le café et les céréales.

Vous savez, bien entendu, que 
l’emploi du Lait Carnation dans l’ali­
mentation infantile se répand rapide­
ment. C’est parce que, de plus en 
plus, les docteurs reconnaissent la 
grande digestibilité de ce lait, due à 
son traitement à la chaleur et à son 
homogénéisation, son supplément de 
vitamine D “ensoleillée” ainsi que 
son uniformité et sa sécurité absolues.

Ecrivez pour demander la bro­
chure gratuite: “Le Livre de Menus 
Carnation” — contenant une multi­
tude d’idées et de recettes. Adressez- 
vous à Carnation Co. Limited, 
Toronto, Ontario.

P\

Carnation Milk
IRRADIÉ

UN PRODUIT CANADIEN — " PRO VENANT DE VACHES BIEN NOURRIES "
Ecouté! le Programme "Contented Hour" tous les lundis soirs. Consulte! votre joureal pour l'heure et les postes.

7995
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L’UNION DES CULTIVATEURS CNTHOLIQNES DE L’NBITIBI
Les activité* de la »ai»on 1937-38 — De» Caiase» Populaire» — De* 

équipe» d’études. — Cour» à domicile. — Cour* post-scolaire. 
— Productions agricoles, etc., etc.

Au cour» des derniers douze mois 
une grande aetivitf* a rOgnC* au sein de 
notre union diocésaine, et nous avons 
vu plusieurs initiatives couronnées 
d’un franc succès; d’autres l’ont moins 
été, mais tout de même nous pouvons 
conclure fpie grftce ft l’activité de nos 
cercles et ft l’appui des Curés de nos 
paroisses, Que la saison 1937-38 a été 
fructueuse en travail, en initiatives et 
en semence d’idées.

Une brève revue du travail accom­
pli s’impose, et je crois que nous 
pouvons.placé au premier rang de nos 
activités la FONDATION DE CAIS­
SE SCOLAIRE.

Au cours du mois de décembre der­
nier, notre Union Diocésaine, fidèle 
au principe de l’association profes­
sionnelle qui doit se faire un pressant 
devoir de travailler è l’éducation de 
ses membres, et ce, sous toutes ses 
formes, décidait devant le triste spec­
tacle du plus formidable jmspillage 
collectif que nous ayions jamais vu, 
de fonder des Caisses Scolaires qui est 
ft peu près le seul remède nu malheu­
reux état de chose dont nous sommes 
témoins en créant une mentalité d’é- 
pargniste chez nos enfants qui demain 
seront la génération.

Des Caisses Scolaires furent organi­
sées dans les paroisses suivantes: 
Barrante, Landrlenne, St-Marc de Fi- 
gury, Amos (Campagne), Bte-Oertru- 
de de pontine, Clérley, Ste-Rose de 
Poularies, Palmarolle, La Sarre.

Partout ce» caisses obtinrent le 
même succès, et après quelques mois 
ft peine d’opération de ces caisses, 
nous constatons chez les enfants un 
esprit d’économie, un esprit de renon­
cement et de travail qui n’existait 
certainement pas avant, et nous som­
mes eonvnineus que partout oft ces 
caisses furent en opération durant 
l’an dernier qu’elles seront continuées 
cette année, et nous espérons que IA

où elles ne purent être établies l’an 
dernier, qu’elles le seront cette année.

Organisation d’équipes d'études

Dans plusieurs paroisses des équi­
pe» d’études furent organisées et quoi- 
qu’en certains milieux le travail a été 
assez satisfaisant et voire même en 
certains endroits très bons, nous n’a­
vons pas eu tous les résultats que nous 
en espérions, car nous avons manqué 
un peu d’organisation; un directeur 
des chefs d’équipes avait été nommé 
mais ce dernier malgré toute sa bon­
ne volonté pris ft l’iinproviste par un 
surcroît de travail n’£ pu donner la 
somme de travail considérable que 
nous attendions de lui, mais nous al­
lons travailler ft la réorganisation de 
ces équipes afin que dans les longs 
mois d’hiver elles puissent opérer, 
et prendre part ft la prochaine étude 
qui ne manquera pas d’intérêt puis­
qu’elle portera sur la Coopération et 
sera divisée en quatre sujets: Qu’est- 
ce que la Coopération? Quel est son 
but? Quel est son fonctionnement? 
Quels sont les résultats avec ses avan 
tages et ses inconvénients?

tions ont été faites ft ce sujet aux au­
torités et nous avons l'espérance que 
l’an prochain l’on nous permette de 
tenir ces cours jusqu’au 1er mai au 
lieu d’avril.

Enquête sur productions agricoles

Cours à domicile de l'U. C. C.

BREVETS 
D’INVENTIONS

(Patente.)

Pour ton» imy». — Demande, 
nos renseignemtns gratuits.

Ramsay Company
Reg’d

PROCUREURS
| 273, rue Bank, Ottawa.

Des cours A domicile de l’U.C.C. fu­
rent organisés dans quelques écoles, 
et. les résultats Ift encore ont été en­
courageants, et nous avons l’Impres­
sion que ces cours aurnjent avantage 
ft être continués et même intensifiés, 
afin de développer chez nos Jeunes le 
goût des études agricoles, la connais­
sance de l’association professionnelle 
et les avantages qui en découle, et ac­
tuellement nous étudions l’opportuni­
té de demander aux agronomes d’être 
les surveillants de ces cours afin que 
lorsque les examens de ces cours se 
feront Ils puissent commenter les 
cours, les mettre en quelque sorte plus 
ft la portée de ces jeunes intelligences 
et le plus grand avantage que non» y 
verrions ce serait do mettre l’agrono­
me en contact avec nos écoliers d’au­
jourd’hui qui demain seront nos agri­
culteurs.

Cours Post-Scolaires.

Depuis quelques années notre U- 
nlon Diocésaine réclame avec* instan­
ce la construction d’entrepôts afin de 
pouvoir centraliser la production sur 
une couple de points de la région, afin 
de pouvoir la classifier et la redistri­
buer sur notre marché local qui en 
conséquence des nombreuses mines 
disséminées ici et Ift dans la région, 
fait que nous ayions probablement le 
marché le meilleur et le plus haut de 
toute la province. Mais, malheureuse 
ment, par un manque absolu d’orga­
nisation, ce marché est fourni pour la 
plus grande partie par les étrangers, 
car nous voyons les producteurs de 
patates des provinces maritimes le 
fournir. Les légumes pour la plupart 
nous viennent de l’Ontario, tandis que 
les viandes et les oeufs nous vien 
nent de l’Ouest. L’objection que l’on 
nous faisait lorsque nous réclamions 
des entrepôts était que nous n’avions 
pas assez de produits; alors nous 
avons voulu prouver au moyen d’en­
quête sur les trois principaux pro­
duits que nous pouvons produire, ft 
savoir: les patates, le lard et les 
oeufs, que si nous ne produisons pas 
plus, c’est parce que notre marché 
n'est pas organisé, et que pour l’orga­
niser il nous faut nécessairement des 
entrepôts, et faire cesser cette anoma­
lie qui esf désastreuse pour l’agricul­
ture de l’Abitibi, qui fait que pendant 
que nos cultivateurs ne produisent 
qu’au ralenti avec mille et une misè­
res «our vendre leurs propres pro­
duits sur l’un des meilleurs marchés 
de la province, que les cultivateurs et 
surtout le commerce des autres pro­
vinces fournissent ce marché dans 
une proportion peut-être de plus de 
80%.

Analyse de l’enquête sur l’industrie 
porcine.

130 producteurs ont fait rapport; 
d’après ces rapports ces producteurs 
ont gardé au cours de l’année 1037. 
fi42 porcs et en l’année 1038, 480: .82 
ont vendu facilement et 41 difficile­
ment oa n’ont pas été capables de 
vendre du tout. 120 sur 139 recon­
naissent la nécessité de la conjura­
tion et de la classification. Si le mar­
ché était organisé en vue d’un écoule­
ment facile, ces producteurs garde­
raient 1264 porcs, soit une augmenta­
tion de 784; supposant un prix moyen 
de vente (le $20.00 par j)orc, cela rap- 
jKirterait ft ces producteurs la somme 
de $10,080.00 en surplus, ou environ 
$112.00 chacun.

Analyse de l’enquête sur l’aviculture

150 producteurs ont fait rapport; 
d’après ces rapports ces producteurs 
ont gardé en 1937, 3048 poules, et en 
1038, «077 par suite de l’organisation 
de clubs d’éleveurs. 88 ont vendu fa­
cilement et 08 difficilement ou n’ont 
pas été capables.d’en vendre. 148 sur 
155 reconnaissent la nécessité de la 
coopération et de la classification. Si 
le marché était organisé en vae d’un 
écoulement facile, ces producteurs 
garderaient 17115 poules, oû une aug 
mentation de 10538. Si nous eonsldé 
rons que la moyenne du profit net par 
poule est de $1.00, cela donnerait 
ft ces producteurs que somme de 
$10,538 de revenu net ou une moyen­
ne de $68.00 chacun.

Je crois quk le résultat de ees en­
quêtes se passent de commentaires, et 
que nous avons lâ une preuve éviden­
te que sitôt que des entrepôts seront 
construits en Abitibi, que nous ver­
rons notre production agricole triplée 
et quadruplée dans l’espace de quel­
ques années.

' | ; *

A.ST-CT»
Marchand de Musique

GROS & DETAIL '

•
Ukuleles, Violons, Mando­

lines, Guitares,
Rusiques à Bouche,

0.25 à $6.00

•
18, rue St-Joseph, Québec.

Au cours de l’hiver dernier 8 cours 
post-scolaires furent organisés jiar le 
service agronomique, et Ift encore l’U­
nion Diocésaine de l’Abitibi dans la 
mesure du possible donna l’appui que 
méritait cette si heureuse Initiative 
dont nous sommes redevables aux 
gouvernements fédéral et provincial, 
ainsi qu’ft l’Union Catholique des Cul­
tivateurs de la province de Québe< 
Ces cours auraient, probablement été 
plus nombreux si la permission avait 
été accordée de les tenir jusqu’au 1er 
mai au lieu du 1er avril, car les con­
ditions de cotte jiartie do la province 
diffèrent des autres parties, en ce sens 
qu’icl n'ayant pas d'érables il n’y a 
pas de sucre ft faire dans le mois d’a­
vril. et que jmr contre il y a des chan­
tiers durant les mois d’hiver, alors 
c’est le mois d’avril qui est la saison 
la moins pressante. Dos représenta-

Voici le rapport de ces enquêtes:

Analyse de l’enquête sur les patates

352 producteurs ont fait rapport ; 
d’après ces rajiports, Us ont semé au 
printemps 1037, 3308 poches de pa­
tates et en ont récolté 35,802, soit un 
rendement moyen de 10.8% ; 104 ont 
vendu facilement et 248 ont vendu 
difficilement ou n’ont pas été capa­
bles d’en vendre du tout.

Tous se jmmoncent en faveur de la 
classification.

Si le marché était organisé en vue 
d’un écoulement facile, ces produc­
teurs sèmeraient «176 poches, soit une 
augmentation de 2868; en comptant 
sur un rendement de 10% cela donne­
rait. un surplus de récolte de 28680.

Supposant un jirix moyen (qui l’est 
en réalité) de $0.75 la poche, cela 
rapporterait ft ces producteurs la 
somme de $21,510.00 ou une moyenne 
de $01.10 environ ft chaque pmi lic­
teur.

Savez-vous pourquoi 
vous êtes constipé ?

Avez-vous des jours où vous 
n'avez goût à rien, où vous vous 
sentez las, engourdi, abattu — à 
cause de votre constipation? 
Pourquoi ne pas chercher la 
vraie cause du mal?

Qu’avea-ioua mangé dernière­
ment f Pain, viande, pommes de 
terre? Dans ce cas, ne cherchez 
pas plus loin. Vous souffrez 
probablement d'un manque de 
“volume”. Et "volume" ne signi­
fie pas abondance de nourriture. 
C’est le genre de nourriture in­
complètement assimilée qui lais­
se dans l’intestin une ‘‘masse'’

awngieuse favorable à l’évacua- 
on.
Si c’est le "volume*’ qui vous 

manque, la solution est un bol 
de croustillant Ail-Bran da Kel­
logg à déjeuner chaque Jour. D 
contient le ’’volume'1 nécessaire 
plus le grand tonique natural de 
l’intestin, la vitamine Bi.

Mangez-en chaque Jour, baves 
beaucoup d’eau, et devenez "ré­
gulier". Fabriqué au 
par Kellogg.

J

Organisation et propagande

Au cours de l’année 1037-38, In 
propagande fut faite par le président 
diocésain ainsi que quelques ami» de

la cause de l’U.C.C., et le magnifique 
travail des officiers des cercles lo­
caux. En effet, dans la plupart des 
cercles, tous les officiers, président, 
directeurs, secrétaires ont fait du 
beau travail, allant jusqu'il dans cer­
taines jmroisses, se divisant le travail 
chacun dans leqr bout de rang et vo­
yant tous les cultivateurs de leur ar­
rondissement; c’est là où les meilleurs 
résultats fuient obtenus, et nous es­
pérons que l’an prochain nos cercles 
s’inspireront de ces exemples, et que 
chacun aidant, l’on trouvera combien 
est facile le recrutement. Grftce au 
bienveillant concours de tous, notre 
union diocésaine qui comptait envi­
ron 260 membres en 1037, en compte 
actuellement environ 600, sans comp­
ter les membres de la section des bû­
cherons qui doivent être dans les 300 
ft 400

Un cercle qui ne vivait pas mais

(Suite à lê pege T)

S'APHELIE

SPECIAL SPECIAL

GARANTIE, DETRUIRE LES

COQUERELLES
N’ACCEPTEZ PAS DE SUBSTITUT

ON DEMANDE des Voyageurs de 
Commerce fiables pour prendre des 
«mires «le Calendriers; ligne surnumé­
raire de commerce dans des territoi­
res réguliers. Les nouveaux échantil­
lons, dans des valises spéciales, se­
ront prêts ft la fin de l'année. Si vous 
voulez vous réserver un territoire ex­
clusif. écrivez ft: Dominion Calendar 
Co., Truro, Canada.
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Si vous cherchez un breuvage plus agréablt 
une saveur plus satisfaisante . • • une qualité 
supérieure • . . fixez votre choix sur la Bière 
Black Horse—la bière en bouteille préférée 
des Canadiens.
Voyez comme elle pétille dans le verre, comme 
elle est différente. GoMtez-ea l’agréable saveur! 
Elle désaltère et favorise en même temps la 
digestion. Ce sont là quelques-unes des raisons 
de ss grande popularité. Oui, comme source 
de pure satisfaction. • •

Block Horse
est bue par plus de qens que 
toute autre BIÈRE en bouteille

fH
«V.’.V.
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L’Union des Cul­
tivateurs Catholiques 

de l’Abitibi
(Suite de la page 6)

qui existait ou plutôt que l'on traînait 
1 an dernier, est tombé cette année. 
Espérons que les cultivateurs de cette 
paroisse, s’il leur reste encore un peu 
de cette fierté et de ce légitime or- 
ffueü, que doit avoir l’homme libre, 
qui n’est pas complètement avachit, 
et juste bon pour être le dupe et l’es­
clave des autres, espérons, dis-je, 
qu’ils reconnaîtront en temps le tra­
vail d’organisation intense fait par 
leurs frères cultivateurs de la région 
pour notre relèvement moral et éco­
nomique, et qu’ils voudront eux aussi 
faire leur part dans ce travail parfois 
si dur et si décevant quelques fois.

Tels sont, messieurs les membres 
de l’Ü.C.C. de l’Abitibi, les initiatives 
et le travail qui s’est accomplit depuis 
leg derniers douze mois au sein de vo­

tre association, et que vous reconnaî­
trez que le mouvement pour être d’u­
ne grande envergure et d’une haute 
portée sociale n’en est pas moins pas­
sablement avancé et j’espère que les 
résultats acquis vous encourageront 
A continuer dans la si bonne voie que 
vous avez commencé, et que même 
vous l’augmenterez.

Mettant A la base de notre pro­
gramme pour la prochaine année, 
comme catholique d'abord. l’Ensei­
gnement religieux; 2o l'Enseignement 
de l’épargne qui développe l’esprit de 
renoncement et de travail; Ko l'Ea- 
seignement tout court afin que de­
main nous puissions avoir une classe 
d’agriculteurs instruits; 4o l’Ensei­
gnement Agricole sous toutes ses for­
mes afin d’inculquer dans l'esprit et 
le coeur de nos enfants un peu de 
science agricole et beaucoup d'amour 
su sol ; r»o Travailler de toutes nos for­
ces auprès des autorités gouverne­
mentales afin que nous uyions l’aide 
nécessaire A la construction d’entre­
pôts qui est lu base de l'organisation 
nécessaire pour la vente de nos pro­
duits en Abitibi.

Pour la réalisation de ce vaste pro­
gramme, il nouq faut l’aide et l’appui 
de tous et de chacun, et J’espère que 
tous nos membres actuels eu com­
prendront l’importance et que tous se 
feront de vaillants propagandistes de 
leur association professionnelle au­
près de leurs amis et leurs parents, et 
qu’au moins au cours de la prochaine 
année chacun puisse amener A l'U.C. 
(’. un nouveau membre. Est-ce trop 
vous demanderV Je ne le crois pas.

S. AUDETTE, 
Président diocésain.

Daviau coupable
Albert Daviau, ancien agent spé­

cial de la S fl reté provinciale, accusé 
de vol d’une somme de $'.M)00., a été 
trouvé coupable, hier, par un corps 
de jury, aux assises criminelles d’A- 
mos. Daviau avait converti A son pro­
pre usage, les $2,000. qui lui avalent 
été données aux fins de servir à la 
justice.

LANTIGEL
PRE STO N E

MARQv'E Or '-’OSE I

(tépond à tûuteA c&i cMCAtimi
1 Comment l’antigel “Prestone” protège-t-il par tons 

las temps?
U n’est pas seulement garanti comme antigtl auand il fait froid, 
mais il est garanti nt pas s’fvafwrtr quand il mit chaud.

2 Ai-Je bMoln d’antigel “Prestone” pur?
Non—vous voyez simplement quelle est la proteaion qu’il 
vous faut contre le gel et vous limitez vos achats suivant les 
instructions données.

3 Dois-Je ajouter de l’antigel “Prestone" au coure de 
l’hiver?

Jamais! Il se s'évaporât pas, ni à l’air ai à l’ébullition, à 
moins d'un défaut dans le système à refroidissement.

4 Est-ce que l’antigel “Prestone” est plus que de 
l’antigel?

Oui, il protège aussi contre l'obstruction de la touille et la 
corrosion.

5 L’antigel “Prestone” est-il garanti ?
L’antigel “Prestone" est garanti par écrit sur tous les bidons 
(voyez la garantie ci-dessous).

6 L’antigel “Prestone” endommagera-t-il le fini de mon 
auto?

NON. Il est aussi inoffensif que l’eau sur tous les finis d’autos.

7 Où puis-je acheter l’antigel “Prestone”?
il y i plus de 12,000 marchands d'antigel “Prestone’ 
Canada—dans toutes les cités, villes et villages.

au

Garantir ,,U Nwion»l Carbon Co. Limited garantit que
1 *nt,gel Prestone” "Evereadf’’, s'il est employé lelonlea

instructions imprimées, dans un système à refroidissement normal à eau, 
protégera le système à refroidissement de votre auto, pendant tout, l’hiver 
contre le gel et 1 obstruction causée par des dépôts de rouille, et aussi qu’il 
ne s’évaporera paa, ne causera aucun dommage au fini de l’auto ni aux 
pièces en métal ou en caoutchouc du système à refroidissement, et qu'il 
se gardera sans danger de fuite dans un système à refroidissement qui ne 
laisse pas échapper l’eau”.

Canadian National Carbon Company Limited
Hcllfcx Toronto MONTRÉAL Winnipeg Vancouver

Les mots “Prestone” et "Eeereody" sont 
les marques déposées de la Canadian 
National Carbon Company, Limited eVEREADy

E STO
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PN-3F-J8

Courrier de Authier
—Dimanche matin, le 18 sep­

tembre courant, est décédé à l’â­
ge de soixante-treize ans, M. 
Anicet Boissonneault ; le service 
fut chanté par M. le curé Caron, 
le 20 septembre. Portait la croix 
et le corps, les cinq fils du dé­
funt: MM. Raoul, Antonio, 
Orner, Christien et Georges. Dans 
le cortège, on remarquait Mada­
me veuve Philippe Boissonnault 
et M. le Docteur J.-A. Bertrand, 
de Macamie, belle-soeur et neveu 
du défunt, et plusieurs parents de 
l’extérieur de la paroisse.

Le défunt était gravement ma­
lade depuis un an et demie. 11 
souffrait de paralysie; c’est enco­
re un vieux citoyen de la parois­
se qui est parti pour l'éternité. À 
la veuve qui lui survit et aux 
nombreux enfants et petits-enfants 
que le défunt laisse après lui nous 
présentons nos vives sympathies. 

XXX
Le 18 courant, M. et Mme 

Adrien Parent faisait part \ leurs 
parents et amis de la naissance 
d’un garçon qui fut baptisé le 
lendemain sous les prénoms de ; 
Joseph, Origène, Réal et Yvon. 
Parrain et marraine: M. et Mme 
Origène Cossette, d'Amos, oncle et 
tante de l’enfant. Porteuse, ma­
dame Odina Parent , grand’maman 
de l'enfant.
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— Tl y a du plaisir «à rencontrer 
les yeux de celui à qui l’on vient 
de donner.

(La Bruyère)

Tél. No. 45 C. P. 99

FEUX ALLARD
AVOCAT 

Edifice de:—

Gwiuaiu & Lafianoe, Liée
£ AMOS, QUE. g

Une naissance 
canadienne en 

Afrique du sud
- ■ I

l ne lettre reçue récemment nous 
apprend que le Dr Antoni Blais, et 
madame Blais, née Lucienne Arcand, 
établis au Basutoland, Afrique du 
Sud, sont devenus les heureux pa­
rents d’une fillette, née le 27 août 
L enfant a été baptisée le même Jour 
A la cathédrale de Uomu, sous les 
prénoms de Marle-Anj;e-ThérÔ80-Ql- 
stMe-Colette. Ce sont M. et Mme Ar­
thur Arcand, de St-Mnrc-des-CarrtÔ- 
res, grands-parents de l’enfant, qui 
ont été jmrruln et marraine, par pro­
curation.

— Les riches ne peuvent se sau­
ver que par les pauvres.

(Bossuet)

VENDEURS demandés par une mai­
son solidement établie depuis. 10 tins. 
200 produits garantis: Toilette, Epl- 
ros, Essences, Produits Alimentaires, 
«le ferme, etc... Proposition sans ris­
que. Nos produits gratis nuis ouvrent 
lus portos. Chaque famille un client 
Laissez-nous vous prouver comment 
vous pouvez faire votre vie. Pour dé­
tails et catalogue gratis, sans obllgn- 
thm: FAMILEX, 570, St-Clémeat, 
Montréal.

A. ST-CYR
Marchand de Musique

GBOS & DETAIL
•

“Accordéons Sapins" de 
tous genres.

$3.75 à $11.50

•
IS, rue St-Joseph, Québec.

CARI ES DE NOEL —— Faire envoyer 
livre d'échantillons série célèbre 
“UOTAL” <les cartes jiersonnelles. 
Choix de dessins sujierbes compre­
nant sej)t jolis calendriers. ABSOLU- 
MENT GRATUIT, Cartes jtersonnel- 
les $1.00 la douzaine et plus. Bonnes 
commissions et primes. Valeurs aug­
mentées et cartes extra gratuites 
pour commandes placées do bonne 
heure. Assort lin eut s attrayants de 
cartes en Imites, Expérience et capi­
tal non requis. Commandes expédiées 
24 heures après réception. Publié do- 
jniis 20 ans. Royal Publishing Co., 
boite postale 1500, Montréal.

10-22 sept.

Tél. 84
Syndic Autorisé

J. de V. Lafrance
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THEATRE ROYAL - AMOS
LE 25 SEPTEMBRE 1938.

( Regai )
“LAST GANGSTER”

Avec Edward G. Robinson, James Stewart, Rose Stradner. 

LES 26-27 SEPTEMBRE 1938.

( Columbia )

“WIDE OPEN FACES”
Avec Joe E. Brown, Lyda Roberti, Alison Skipworth.i

LES 28-29 SEPTEMBRE 1938.

( France Film )

“LES HOMMES SANS NOM”
Avec Constant Remy, Tania Fedor et Suzet Maïs.

30 SEPTEMBRE - 1er OCTOBRE 1938.

( Regai )
“TEST PILOT”

Avec Clark Gable, Spencer Tracy, Myrna Loy, 
Lionel Barrvinore.

; THEATRE ROYAL - AMOS
Dimanche le 25 septembre:

“TME LAST GANGSTER”
avec

Edward G. Robinson, James Stewart 
et Rose Stradner

Après avoir scinô la terreur aux 
Etats-Unis, Hoblnson se rend en An­
gleterre où il se marie surtout dans 
l’espoir d'avoir un fils. Son souhait se 
réalise au moment où il revient en 
Amérique pour rejoindre sa bande et 
commettre un hold-up d'où il échappe 
avec un seul survivant sous Le feu de 
la police.

Arrêté et condamné ù 10 uns de pé­
nitencier. il rejoint ensuite s» femme 
qui a épousé un journaliste. Hobiiison 
jure de la tuer et de reprendre son en­
fant, mais il constate que le nouveau 
mari de sa femme élève mieux l’en­
fant qu’il ne pourrait le faire lui- 
mênie. Sa rencontre avec le seul sur­
vivant de son ancienne bande amène 
son trépas dans dos circonstances ex­
cessivement dramatiques.

• I
Lundi le 26 et mardi le 27 septembre:

Mercredi le 28 et jeudi'le 29 sept.: 

“LES HOMMES SANS NOM”
avec

' • •*> . I

Constant Rémy, Tania Fédor et 
Thorny Bourdelle.

On connaît la constitution de cette 
fameuse Légion Etrangère où l’on ren­
contre des soldats do (this les pays du 
monde qui oublient leur ancien nom 
pour aller combattre en Afrique sous 
les drapeaux français, (’e film nous 
offre un drame d'héroïsme poignant 
où tous se sacrifient, du Colonel au 
dernier des soldats et chacun ft sa fa­
çon. La distribution et le drame lui- 
même sont de première grandeur.

•
Vendredi le 30 septembre et samedi le

1er octobre:

“TEST PILOT”

avec

Clark Gable, Myrna Loy et 
Spencer tracy.

Les bûcherons
au Lac St-Jean

Chicoutimi, 23. — Selon toute 
apparence, les chantiers rappor­
teront à peine le quart de l’an 
dernier pendant la prochaine sai­
son. En 1937-38, les compagnies 
forestières avaient payé aux bû­
cherons au-delà de 4 millions de 
piastres en salaire; cette année 
on prévoit que la somme blobale 
des salaires ne dépassera guère 
le million et quart.

Près de $3,000,000 de moins.
L’an dernier, la coupep du bois 

avait été considérable; plus de 
60,000,000 de pieds cubes. Price 
Brothers, pour sa part, avait cou­
pé plus de 40 millions. Il fut un 
temps où près de 10,000 hommes 
étaient employés aux opérations 
forestières. Ï1 se payait plus de 
830.000 par jour en salaires. Price 
Brothers en payait $19,000 pour 
sa seule part. Les chantiers 
avaient duré plusieurs mois et 
avaient commencé dès l’été.

Malheureusement pour des rai­
sons qui ne sont pas de son res­
sort. la grande industrie du pa­
pier, celle qui est le principal ga­
gne-pain pour nos ouvriers avec 
l’aluminium, fonctionne au ralen­
ti depuis plusieurs mois déjà, pas­
sant par une crise très pénible. 
Même avec les améliorations qui 
se font sentir en ces derniers 
temps, en escomptant les plus 
belles perspectives pour 1939, 
l’industrie du papier a à l’avance 
une quantité de 'bois considéra­
ble. D’où la nécessité de réduire 
sensiblement les chantiers, cette 
année, si l’on veut que nos gran­
des industries papetières puissent 
se maintenir.

C’est ainsi qu'au lieu de couper 
60 millions de pieds cubes, on en 
coupera environ 14 millions seu­
lement. Au lieu d’employer jus­
qu’à 10.000 hommes, en en em­
bauchera environ 3,000 seulement 
et ce pour environ 100 jours cha­
cun seulement. Au lieu de payer

BEAUX SACS vides de suere granulé 
et en coton ft vendre en quantité. L.
MORIN, 135, rue Lafayette, Québec, 
qué.

PAUL D’ARAGON
INGENIEUR CIVIL

Spécialité: — MINES
“WIDE OPEN FACES”

avec
Joe E. Brown

.Toc E. Brown qui passe pour un 
criminel devient un héros sans le sa­
voir. En voulant rendre service ft un 
inconnu il voit les (i-Meu ft ses trous­
ses. Tout s’explique ft la fin et notre 
héros rivuit une double rérotupensc...

Ce film qui est l’tjn des meilleurs 
de l'année nous montre Clark Gable 
dans le tôle d'un aviateur qui risque 
eontinuellement sa vie au profit de la 
seienee aéronautique: Myrna Luy, 
une jeune fille élevée sur une ferme 
qui marie l'aviateur et doit lutter 
contre l’amour de ee dernier pour les 
grandes aventures aériennes; Spen­
cer Tracy, tin mécanicien expert qui 
prend soin de la vie de Clark (Table en 
surveillant l’avion de ee dernier et

Tél.: Dexter 8777
2335, rue Hampton, MONTREAL.

enfin Lionel Barrymore, grand arma­
teur et manufacturier d’aéroplanes 
qui oriente Gable vers une autre des­
tinée au grain] contentement tie su 
jeune femme.
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plus de 4 millions en salaire, on 
en versera environ un million et 
quart seulement. L’an dernier, il 
fut un temps où la compagnie 
Price, à elle seule avait plus de 
6.000 hommes dans la forêt. Elle 
n’en aura guère plus de 1,500 cet­
te année, y compris les 150 hom­
mes qui ont’ travaillé tout l’été 
sur les rivières.'

La même différence ou à peu 
près se fera sentir pour le flotta­
ge du bois le printemps prochain.

La situation est sérieuse, très 
sérieuse.

Nouvelle résidence 
pour les jumelles

Toronto. 23. — Le “Globe and 
Mail” de Toronto annonce que le 
gouvernement d’Ontario a décidé 
de construire un nouvelle résiden­
ce pour les jumelles Dionne, leurs 
parents, leurs frères et soeurs, 
sur les terrains où s’élève actuel­
lement la pouponnière des célè­
bres bambines. Le premier minis­
tre Mitchell Hepburn, aurait re­
quis le Dr Allan Dafoe, médecin

des jumelles, de venir conférer 
“ces jours-ci”, avec lui et le pro­
cureur général, l’honorable Gor­
don Conant. Le premier ministre 
annoncerait au Dr Dafoe que ce 
n’est pas l’intention du gouverne­
ment de construire une demeure 
aux fillettes au lac à la Truite ou 
au lac Nipissing.
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GENERATEUR de $500.000 aux USINES FORD

MI
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• La Compagnie Ford, Motor, au Canada va dépenser $500,- 
000. pour produire un 25,000 kilowatts. Elle a donné un con­
trat, à cette fin, à une Compagnie anglaise pour moderniser 
le Plan électrique de Windsor que l’on voit ci-dessus. En 1940, 
une somme de $3,500,000.00 aura été dépensée pour organiser 
et accroître, de toutes façons, le plan électrique en question. 
Quand les usines seront terminées, on développera un pouvoir 
de 50,000 kilowatts ou 65,000 forces chevaux-vapeur.


